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NOUVEAU REGARD SUR

LES NOUVELLES DROGUES
Mode de ~cn etccmcmmaticn<3ontenUin étudié<3.

P
our l'alrool,le tabacet
le cannabis - drogues
de consommation

. courante -, les en-
quêtes d'opinion et les

itudes épidémiologiques sont
~airantes. Pas pour les «nou-
-,'ellesdrogues», produits psy-
-:hoactifs et substances de syn-
thèse. Ecstasy, amphétamines,
mesthésiques, médicaments
jétournés:J'évolution rapide
jes modes de consommation
je ces produits, à composition
-:omple.'-::eet à circulation limi-
tée, était jusqu'à présent mal
(Cooue. ~1ais la ~tission inter-
ministérielle de lutte contre les
drogues et les toxicomanies
(~tiIdt) rend publics aujour-
d'hui les premiers résultats du
dispositif de suivi mis en place
dans le cadre du plan triennal
adopté par le gouvernement en
iuin 1999. "Ces résultats confir-
mmt notamment la m01ltéé de
la cocaïne. TI s'agit de COPlsom-

matWm qui concernent peu de
mcnde, mais importantes e7Iter-
me de représentation soCÜlle».
explique 1'.'1cole Maestracci,
présidente de la Mildt.
Deux «espaces.. Deux outils
permettent désormais de repé-
rer l'émergence de nouvelles
drogues, de cerner leur diffu-
sion etleur composition: le dis-
positif Trend (tendances ré-
centes et nouvelles drogues),
encore en phase expérimentale,
est alimenté par un réseau d'ob-
servateurs répartis dans deux
«espaces». Dans le «milieu fes-
tif,. (raves.free-parties, boites de
nuit. . .), il s'agit notamment de
membres des associations

Tedmo-Pluset~M~do .. service d'urgence d'un hôpital 9rtÙlent grâce~ 1'àI}alysechi-
monde, ~ussi d"dhno- -parisien,ainsiqueparunréseau

-
miqued'éthantillonssaisispar

logues~daps1acultn- de 24 médecins généralistes >lapolice;la gendarmerie et les
re tedmo d:ooUvrant plusieurs présents dans huit des dixvilles. douanes, ou collectés par les ac-
régions..Dans4'espaœ - ...J'aivouluobjectiverle teursdepréventionsur leter-
urbain.. (Rames, Lille. ..Laa:œme est bouche à oreilleàpartir rain.

.
Paris, banlieue pari- ;:::::~ d'informatWm re- Diffusion. Lespremiersrésul-
sienne, Mm, Dijon, l'espaœ cueill~ par un réseau tats de cet ensemble confir-
Lyon, Marseille, Tou- UTbain.f1te desentIneJlese71contact ment que «lacocaïneeste71pha-
10useetBordeaux),ce a:tteintdea directaveccespopula- se de diffusion dam l'espace
sont les personnels des ~d'âge tW1IS»,précise Nicole urbain. Elle atteint des classes
structures qui ac-, ~" Maestracci.Le second d'tige différentes et desmilieux
cueillent les toxiro- . l:xtrtUt outil, baptisé Sintes socioculturels variés», selon la
manes lesplus désocia-' au mpport (système d'identifica- Mildt. Idem pourle crack (co-
bilisésqui repèrentlesDOm'eib tion des toxiques et substances ) caïne sous forme fumable): «La
tendances. Leurs obsern1tions permet de connaître la compo- surprise, c'estque lacomomma-
sontcomplétéesparceBesd'un sition exacte des produits qui tiondecrack, Ion9Jd1!pscanton-

née à la communauté antillaise
de la régi0tl pdrisienne, se diffu-
seplus largèment», explique Ni-
cole Maestracci. «Autre tendan-
ce: des produits jusqu'alors
associésau milieu festifse diffu-
sent en milieu urbain pour un
usageisolé.»Il semblerait que ce
soit le cas de l'ecstasy.Si«l'espa-
ce urbain» est dominé par les
opiacés licites ou illicites, puis
par la cocaïne et le crack, dans
«l'eSpace festif» ce sontles sti-
mulants (ecstasy, cocaïne,
speed) et les hallucinogènes
(LSD) qui dominent Sauf qu'il
faut gérer la «descente» après
l'excitation. D'où une recrudes-
cence, notamment dans «les
rassemblements techno non au-
torisés», de l'usage des sub-
stances anesthésiques comme
le Gamma OH (ou GHB), la
Kétarnine (ou Spécial K), qui
sont «en phase de diffusion»:
leurs effets relaxants sont ap-
préciés pour réguler ceux des
stimulants.
Polyconsommation. Une fois
la fête terminée, pour com-
battre leblues de la descente, les
médicaments stabilisateurs et
légèrement hallucinogènes à
base de benzodiazépine sont
alors consornrnés. I:ensemble
pointe l'existence massive, en
villecomme dans les fêtes,d'un
comportement de polycon-
sornrnation ou plus exacte-
ment de «régulation», où l'usa-
ger passe d'une drogue à l'autre
pour équilibrer ou maîtriser les -'.
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effets négatifs d'une autre,
"\.!'CZ les}ellllCs, il y a l'idëe (1,,';1
eXlsle lo//}o//rs //11procillil pO/lr
n'poli/Ire

"
I/lle sill/al;oll dOIl-

liée: danser lollte la n//it, passer
lin examen, a lIélll/er la "descell-
le': te problème, c'esl que c'est
In's efTimœ rltll/S 11/1 prcmicr
11'1111'5.IIIlIis 'IIIC ,cllI ('1/1<'1'.' III
perre/Il;oll des effels de III dO/l-
le:/I r, de III fil/ig/le 0/1 de la soif 1:1
(" es/Ic} 'I/le Ce/II cie vieil 1 clal/ge-
n'!,x l'd/lr III S'III Il',,, ('xpliquc
Nicole Maeslnl(lÎ,
I.a présideulc de la Mildl
compte biel1 s'appuyer SUI'ks
résultat$ dl' (l'S tcnlh1l1C1:spour
battre cn brèche les idées rc-
~'lICS,(hcl les jcul1cs (lIII1I11C
(h,ez les adultes, l'our les pre-
111It'rS,Il' l'cnudrsn'lIn' ,il' III
'O«1'(IICdnns les It:les n ilÎIISÎ
ICl1dal1LCIl tl'ill1sfim!\l'r le
pourvoyeur de lachcts sofi en
UII~sorle de dei1ler mulli'pro-
')',111.De même,lcs risques dc
tiure unc dépression sont plus
probables ljucccuxde f;lireunc
overdose, Pour lcs parents il
s'agit d'éviter lesamalgame; et
de comprendre que le compor-
temcnt face à la substance est
aussi important que sa dange-
rosité 8
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Inventaire
~lécules

,1 d~

Famillc pcs amphétamines
(pour 4.,~montée»):
MDMA: molécule constitu-

1

tive de l'CCS/lliY. Provoquc
une accélératÎon du puub,
de la respiration, un débor-
dement d'énergie (durée: 4
à 6 hcur~s). 2C-B et 008:
t!trets similaires uvee cn plus
halludnatlons du type LSI),
MDAet MDEA: molécule
modifiée à effet hallucina-

.
toire et euphorisUI1I.ICE:
cristaux fumables à effets
surplllSSlll1lS cngclldntl1\
paronoYa ct h"lIlIcinations
ulIJltlv~s (6 ô.lo heures). 4-
MTA: cffctdc cull11c SUIIS
euphorie.
FumiUe des anesthésiques
(pour la «descente»);
PCP: issue de la U1édcdne
vétérinuirc et toxique,
dissocie l'esprit du corps,
supprimc douleur et
inhibitions. Protoxyde
d'87.0te: gaz à effet hilarant
et excitant (2 à 3 minutes).

Détails 'sur le site de la Mildt:
www.drOgues.gouv.fr
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Rachacha. Protoxyde d'azote,
OOB, DMT, Ice, STP, GHB
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